
LE SAMEDI

UNE CUfRI 'U.SE H-X1>ÉltENCE

Il IL individu prétenidant avoir perdu l'oeil gaul
ell à la suite dl'uni accident (le travail, réclamiait
une inîdemité (le soni patron.

lUn oculiste, appelIé coinine xpert. dléclarait
l'oeil parfaitemîent saili et intact. Pour' dévoiler la
fraude (sans d'ailleurs vii prévenir le plaignîant),
il imîaginia l'cxpé'îetîce suivante

()n sait quce le vert et le rouge nîlaîîlilgés don-
tienît du noir ; il écrivit (lonc quelques miots avec
uîîc encre verte sur un carton noir et fit miett.re
au plaignîant (les lunettes dans lesqîuel les le verre
<le droite était rouge tandtis que celui (le gaudie
était bîlanc. Le faux borgne put lire l'inscription,
ce qui fit découvrir la fausseté (le ses alliruiations,
car, s'il n'eût eu que l'oeil droit de boit, il lui au-
rait été impossible dle tleclillrer les caractères
verts sur fond noir.

LES ARI}RS EýT LA 1FOI) RE,

Certains arbres sont beaucoup plus fréquentî-
tient frappés par la foudr'e qlue d'autres, alors
mérite que ceux ci sont plus élèvés. En Améîrique,
les espèces les plus endoiîîîîagées sont l'ormîe, le
noyer, le chiêne et le pin ; en Allemnagne, c'est le
cliêne (lui est (le beaucoup le plus souvent at-
teint. On lieut on conclure q1ue la conîductibilité
(le l'essence d'uîî arbre, celle du terrain et la nia-
nîière dont l'arbre coîmmnunique avec le sol jouent
un rôle bienî plus iliîportant qiie sa hiauteur. Il y
aurait dlonc certains arbres à faire planter (le pré.
fèrence auprès (les miaisonîs d'hiabitation.

ItIEN Nl P E 'E ), 'lOîI' SE r[''.ANS.
,FO lZiýl E,

Sait-oni ce qu'on fait avec les vieux souliers,
lorsqtu'ils sonît absolument ]lors (le service?-
D 'abord on les déicoudl, puis le vieux cuir e'st seir-
nis à de lonigues mnîipulations (lui le traîîsfor-

1 lient vUil n pâto mualléabl.le ; avec cettc pâte, ('i-
lin, on fabrique tite sorte de cuîi- artificiel qui
a1 l'apparence, sinioni la solidité, île' pl1us b eau x
cuirs de Cordoc. C'est géniéralemeîîînt avec cet
endluit qu'on recouvre les mialles et les sacs de
voyage._______

ENPI1CRIENCE FACILE A l"AIRFE

M. .Sanslson.-Sî tu veux, nmous allons teniter
fortune dans le *journalismue. Tu vas foîurnîir les
fonds et moi l'esprit.

M. Paspleisi'i-he.-.Je v'eux bien, mis jîe suis
certain que, danis le cas où trous îîe réussuronls
pas, nous auronîs acquis la certitudle <lue chtiacuiu
(le noirs n'aur'a rien perdu.

DE L,,( SUIR LE SOL

Le coroner. -Contient a-t-il attrapé ce coup?
Un temoin.-Voici ; il était debout sur l'es-

trade, et eîî se deiîienaîit pour attraper la plus
hiaute niote, l'tf de poitrine, il pet-dit l'éqluilibre,
et tomba ptar terre la tête la pnniîère, s'infligeanit
une blessure profonde sur le crâne.

Le corouir. -Pas surprenant, s'il est tombé de
si liant.
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DIMANCHE, LE 24 JUILLET, 1892 L'APRÈS-MIDI ET LE SOIR,

I)ei ires d'ji.'fl<tbS(es <"le rfe.s u'(e

MM.N. 1[ANLEV et .lI1VIS.
les S< E tii %S 8'144 Il .

N11 i. K l. ( ) I 11 avec (1<, tio itvel les d'ialisouls col iî jîes.

V»* N EKII. JJl lI'EN lDE l'AVANCEF

Lt dlaine, (à ia iloive/b i/ m'i q , ' camnI-
pa ýie. lIainîten;iiit, M~carie, je vais vous înon-

trer coninienît allumner' le gaz. I ahor:l vout,- tour-
liez cette p;-tîte clé, commîe cela, puis après vous
approchiez une allumette. I 1. vous voyez !Coin-
preîiez-votus?

Lit )trslq.'->i !oui, îîîadaîi'.
La it ' l l"< 'Pi t i . o ieu

commuie Ça sent le gaz lotir s*îu y i qiuey
luei(cl ose- d'ouv~ert.

La clîn'lq' /?e '/'.-M:duiqu'e.4t-
ce qui e vais faire miainîtenaint ' 1 'ai fait toutesi
il's clialilibres, nettoyé partout et J'ai ouvert
toutes les clés dle gaz pour ce soir, et...

T'1ableaun.)

MIadame '',',.-l'nreiiiède breveté îî'e'.t
annuoncé (lue pout- vingt cinq maladies.

JIo,îsieu~'rc/r -l1e lie pouvais pas eii
uîîettre plus dans une demii volonn.
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